
ï DES ERABLES

sucre et du sirop d'érable
Province de Québec.

yeux, dans mon cabinet de
inlature joliment réussie de
du peintre Suzor Côté: La
is Erabls. Ce n'est pas une
iste que cette forte et vi-
, où le talent du maître a
'éalisme'parfait et une scru-
tude. cette manifestation im-

es. rour-
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tlHes cou-
:onserve-
fait d'un
serait-ce
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criers de la paroisse, suivie de la bénédic-
tion des érables. A l'heure dite, et bien
avant, J'église est remplie; il y a foule,
et, la messe terminée - une messe en
plein-chant où les vieux chantres du lu-
trin ont donné de leur plus belle voix-
on s'en va en procession à la sucrerie la
plus voisine; l'officiant en habits sacerdo-
taux, précédé du sacristain qui porte la
croix, et accompagné de deux enfants de
choeur en surplis plus blanc que la neige
qui flamboie. Et tous ces braves gens, vê-
tus d'étoffe du pays, chaussés de bottes
à sucre, les solides bottes sauvages de chez
nous, coiffés de tuques ou de fourrures,
suivent leur vieux curé, religieusement,
unissant leur .pensée et leurs prières à cel-
les du prêtre. L'on parcourt ainsi toute la
sucrerie dans la neige que le§ premiers
dégels ou les pluies hàtives ont durcie,
pour s'arrêter sous le plus gros érable.

Là, le ministre de Dieu, après avoir as-
pergé d'eau sainte l'arbre zéant aul fris-


